
Dans une buse de l’école d’Andranomena

Près de la clôture en construction (140m), on plante
palmiers, cocotiers et pneus. Le taxi nous attend.

Un début de potager !

Construction du bac à sable

Centres d’accueil FANARENANA et FIFANAMPIANA
Tuléar (MADAGASCAR)

Mars 2016

Bonjour à vous tous,

u bout de 6 semaines de fonctionnement
est venu le temps d’un premier bilan de
notre action à Tuléar. Nous étions arrivés

le 15 février  avec 3 projets en tête :
l’installation de l’école d’Andranomena (au
niveau pédagogique, environnemental et
fonctionnement de la « cantine »),  faire le
point sur le travail de Fanarenana et trouver le
moyen de séparer l’internat des filles de celui
des garçons.

Ecole d’Andranomena (Fifanampiana)

J’avoue que l’ampleur de la tâche m’a un peu suffoquée, mais le Seigneur est fidèle et m’a donné de
l’aide sous la forme de 2 jeunes qui sont venus nous proposer leurs services bénévoles pour toute la
durée du séjour. Nous avons démarré sans perdre de temps, chacun dans une classe à Andranomena
et l’après-midi à Betania Tanambao, eux avec les collégiens et moi avec la classe maternelle ouverte
depuis septembre.  Nous avons pu trouver un bon rythme, malgré tout ce qui nous sollicitait.

Désormais les 3 classes d’Andranomena (87
élèves) sont opérationnelles : nous avons pris
possession des locaux que nous apprécions pour
la ventilation et  l’espace.

Nous nous sommes attaqués tout de suite à
l’aménagement  de la cour de l’école, le plus
urgent étant de créer des petites structures pour
se protéger du soleil.
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Pendant la récréation, les plus petits restent tranquilles à l’ombre d’une tonnelle. Les plus grands ont trouvé
bon de transporter de la terre dans une brouette (sans autorisation !)

Séance de travail avec le personnel

Bien sûr, nous avons beaucoup planté, mais il faut attendre que ça pousse.

Nous avons donc construit des abris en petits troncs d’arbres recouverts de feuilles de palmier et
d’autres aménagements sont en cours. Nous avons aussi construit un bac à sable, installé des buses
et des pneus usagés : au final, tout est en place pour de bons cours de psychomotricité qui font le
bonheur des enfants. Que de rires, de cris de joie déjà! Une vraie cour de récréation  où les enfants
s’amusent!

Pour occuper tout l’espace qui nous a été concédé, nous avons déjà planté un potager : c’est encore
un peu désert, mais nous avons confiance que ça va changer ! Les pasteurs ont demandé à
l’association de parents d’élèves de s’occuper de l’arrosage par leurs propres moyens et à tour de
rôle, ce qui nous libère d’un bon poids ! Pour l’instant, ça fonctionne, en attendant l’eau du puits qui
va être creusé sous peu.

Nous avons commencé la mise en place de la
cantine : les enfants sont passés de 3 repas à 5 par
semaine ;  il y a encore des mises au point à faire,
notamment avec l’achat de paraboles solaires et
de foyers économiques.

Le plus gros travail reste quand même la
formation des enseignants ; nous
apprécions leur très bonne volonté qui
leur permettra de surmonter leur
manque de qualifications actuelles.

Bon appétit les enfants !



Classe de maternelle à Betania Tanambao

Nous misons sur un environnement stimulant dans lequel les enfants apprendront automatiquement
et sur ce que nous pouvons apporter en ce moment. Nous pensons préparer d’avance les activités
qu’ils devront mettre en place lorsque nous serons partis. Le bénéfice pour les enfants reste
immense car ils ne traînent plus dans les rues et ont à manger correctement.

Ecole de Betania Tanambao (Fanarenana)

Dans ce quartier, il a fallu agir un
peu plus énergiquement, pour que
les enfants de maternelle qui
passeront au CP puissent acquérir
les notions de base. Nous avons
donc séparé les petits de 3 ans (14)
des plus grands (20). Tous sont
heureux d’avancer et les
enseignants sont très motivés.

Depuis notre arrivée, la cantine pour
ces enfants de maternelle a été mise

en place et a changé pas mal de choses : les
enfants n’ont plus besoin de rentrer chez eux et
peuvent se reposer à l’école pendant la sieste ;
du coup, ils peuvent avoir des activités l’après-
midi.

Un grand merci des parents (ceux qui
s’occupent des enfants, pour la plupart des
grand-mères), va vers vous pour ce qui est fait.

Préparation du petit mobilier par JulesBloc sanitaire bien fonctionnel



Internes réunis le matin avant de prendre le chemin
de l’école

Hélèna Grondin Damien Bourseau

De plus, il a fallu penser à rénover les locaux et
c’est ce qui a été entrepris pendant ces vacances
de Pâques : vous aurez plus tard les photos de
ces travaux achevés.

De manière générale, c’est Gilbert qui s’occupe
des travaux, des commandes, de la comptabilité
avec les responsables et des différentes mises
au point.

Internat de Betania Tanambao (Fanarenana)

Enfin, en ce qui concerne l’installation de
l’internat des garçons, nous avions pensé le
faire dans la maison que nous louons ici et tout
avait l’air d’aller dans ce sens, jusqu’à vendredi
où nous avons appris que nous aurions à quitter
la maison, suite à des problèmes que la
propriétaire doit régler.

Nous avons maintenant encore un mois environ
pour trouver une solution. Que le Seigneur
dirige toute chose selon Sa volonté!

 Voilà donc pour un premier bilan : nous nous réjouissons pour ce que Dieu nous a permis de
réaliser et nous comptons encore sur Lui pour pouvoir mener à bien ce qui reste à faire. Et encore
merci à vous tous pour votre confiance et votre participation à cette œuvre qui grandit et nous
réjouit !

Daisy Posé

Intervenants extérieurs

Deux jeunes, ayant terminé leurs études de
commerce, sont venus nous prêter main forte. Ils
ont voulu se rendre utiles à Tuléar avant d’entrer
dans la vie active.
Hélèna Grondin vient de Bordeaux et est orientée
vers le social et la solidarité internationale.
Réunionnaise, elle a voulu vivre une expérience
Madagascar.

Damien Bourseau arrive de Paris. Avant de travailler dans la publicité à
la télévision, il a désiré s’impliquer dans un pays, tout en le découvrant.

Gilbert Posé

Salle de classe en rénovation
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- On s’applique en classe
- On s’éclate en psychomotricité dans la cour, avec
Yvonne (Petite-moyenne section)

Après une expérience décevante dans un orphelinat à Tuléar, nous avons décidé de
prendre le temps de chercher une association avec des gérants en qui nous pouvions
avoir confiance et qui souhaitaient
inculquer les mêmes valeurs que nous
aux enfants.

Nous avons alors commencé à faire le
tour de plusieurs associations. Lorsque
nous avons rencontré Daisy et Gilbert,
nous avons tout de suite su que c’était
avec eux que nous voulions travailler :
leur projet nous attirait tout autant que
leurs valeurs. Nous avons donc
rapidement commencé à travailler avec
eux pour le démarrage d’une école pour des enfants vivant dans une situation très
précaire.

Gilbert et Daisy sont partis d’un constat simple : aujourd’hui, de nombreux enfants ont
à peine accès à la nourriture, et encore moins à l’éducation. Le but premier est donc de
donner un repas par jour aux enfants. Puis, le matin et l’après-midi, les enfants sont
encadrés par des bénévoles malgaches afin d‘assister, pour la plupart, à leurs premiers
jours d’école.

Ici, à Andranomena, trois classes sont organisées : moyenne section, grande section et
CP. Travailler avec les tout petits leur permet d’acquérir de bonnes bases pour attaquer
le primaire sans lacunes. Malheureusement, plusieurs enfants plus âgés sont également
dans le besoin et n’ont pas eu accès à l’école.

Bien qu’il soit difficile d’accepter tous
les enfants, nous n’avons pu refuser
l’accès à 5 préadolescents réellement
dans le besoin, dans la classe de CP.
Leur maturité leur permettra
sûrement d’avancer rapidement et de
rattraper leur niveau normal 



Laurent s’occupe de la classe de CP

Damien, dans la classe de CP, avec Laurent

Hélèna, dans la classe de moyenne-grande section
Délicatesse, responsable de la moyenne-
grande section, anime sa classe sur le terrain
avec Claudine, aide-maternelle

Malgré leur manque de formation, les bénévoles
encadrant les classes sont très motivés pour
enseigner tout ce qu’ils peuvent aux enfants et
pour leur inculquer des valeurs d’entraide, de
politesse et de respect.

Quant à nous, dans tout ça, nous
tentons justement de combler le
manque de formation des instituteurs
bénévoles. Bien que notre formation
ne soit pas dans l’éducation, nous
faisons de notre mieux pour donner
des cours aux enfants et pour former
les maîtresses.

Heureusement, Daisy étant ancienne institutrice, nous aide en nous donnant les
programmes, les techniques d’apprentissage etc. Nous avons donc dû apprendre très
vite.
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Jeux avec les internes collégiens

Apprendre à jouer de la guitare avec Damien Près de la jetée de l’ancien port de Tuléar

C’est passionnant mais très fatiguant, car il faut constamment faire preuve de créativité,
d’adaptation, revoir nos méthodes, nos objectifs en fonction de la réaction des enfants,
de leur niveau de français etc. ; mais vraiment passionnant.

Rapidement, nous nous sommes habitués à notre petite vie ici, chez Gilbert et Daisy
avec leur excellente cuisinière, Pauline, et leur maison dans un confort hors du
commun à Madagascar ! Nous ne réalisons toujours pas la chance que nous avons eu
d’avoir rencontré Gilbert et Daisy !

Tous les matins nous nous rendons
donc à Andranomena en taxi pour
donner des cours et former les
instituteurs.

Nous avons chacun une classe et avons
déjà commencé à nous attacher
grandement aux enfants. C’est un
bonheur le lundi matin de se lever en

sachant que nous allons retrouver nos
petits.

Puis, l’après-midi, nous retrouvons les plus grands de l’école Fanarenana (les 6ème). Au
programme : cours de piano, de guitare, d’anglais, lecture, échanges culturels, jeux et
sorties éducatives.

Enfin, le soir, à 18h30,  vient l’heure du diner avec tous les enfants internes de
Fanarenana. Au programme : un cantique, une prière, des repas variés et la joie de
partager le quotidien d’enfants si attachants.

Nous quittons les enfants après la lecture du soir qui leur permet de s’évader avant de
se coucher, et de bien dormir.

Il ne nous reste plus qu’à terminer la préparation de nos cours pour le lendemain si
nous n’avons pas eu le temps avant, puis, nous tombons très tôt, dans les bras de
Morphée, afin de faire le plein d’énergie pour attaquer la journée du lendemain, dans
la bonne humeur 

Hélèna Grondin


